
  

 

 
  
 

 

 

 

 

N° 49                     Dimanche 20 décembre 2020 

Quatrième dimanche de l’Avent, année B : 

MARIE   
«  En ce temps-là, l’ange Gabriel fut envoyé par Dieu dans une ville de Galilée appelée Naza-

reth, a une jeune fille   vierge, accordée en mariage à un homme de David,, appelé Joseph;  et 

le nom de la jeune fille était Marie . » Luc (1, 26-38); Autres lectures II Samuel (7, 1-16); 

psaume 88; Romains (16, 25-27). 

 Qu’y a-t-il de plus étonnant, de 

plus admirable dans la nature qu’une 

naissance, au milieu d’un couple, cela, 

partout dans le monde, tant pour l’être 

animal que pour l’être humain? C’est là 

que se trouve la plus grande expérience, 

le plus central phénomène de la création: 

nous vivons là une vérité toujours sur-

prenante, qui dépasse tout le reste ! 

Notre monde actuel est -il encore centré 

sur cela ? Que nous propose-t-on de sur-

prenant, aujourd’hui, pour fêter Noël ? 

un petit cadeau, une plus belle auto, une meilleure T.V., un merveilleux 

festin, un voyage en avion…? 

 Or, à Noël, on fête ce moment unique dans la création toute en-

tière, d’une naissance, d’un nouvel être qui surgit  dans notre monde ! 

Et pour nous, chrétiens, ce bébé est le fils de Dieu et de Marie ! Dieu 

et Marie éprouvent cette grande joie ! Dieu, en Jésus, s’insère parmi les 

hommes dans un moment qui restera à jamais unique dans le déroule-

ment de  toute la création!  Il y a donc là, un  moment historique: dans 
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l’immense création : Dieu devient L’homme, s’insère donc dans le 

déroulement (toujours en cours !) de sa création universelle !  

Cet évènement va marquer à tout jamais l’histoire des hommes qui 

veulent réfléchir au sens de l’évolution. Cher lecteur, qui veut y réflé-

chir, laisse-toi toucher par cet événement historique, unique qui s’est  

déroulé il y a 2000 ans. En cette veille de Noël, vénérons, admirons, 

tous ensemble celle qui est devenue maman en ce jour-là: MARIE !                                    

 J.F.  

 **** 

Noël                             Vendredi 25 décembre 2020 

 NOËL 

« Le Verbe était la vraie lumière, qui éclaire tout homme en venant dans le monde » Évangile 

selon St Jean (1, 1-18): Autres lectures: Isaïe (52, 7-10); psaume 97; Hébreux (1, 1-6) 

 La bible est vraiment un livre unique au monde : il est le seul qui fait 

découvrir la longue évolution de la création. Et il indique un moment histo-

rique de son devenir. Il nous décrit d’abord comment, petit à petit, l’homme 

y est advenu, et, peu à peu, est devenu capable d’y être plus évolué qu’un 

animal totalement lié à son instinct. Il est devenu capable de penser à son 

passé et de penser à son avenir, capable de découvrir le sens profond des 

choses, de devenir un être religieux. ( il veut se mettre en relation avec des 

éléments qui le dépassent; il arrive à penser à un dieu , finalement au Dieu 

unique qui avait un projet en créant le monde). Ce projet consistait à témoi-
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gner, lui, Dieu, de son amour envers l’homme. Ce projet l’a amené à venir 

partager notre condition humaine. Cette venue parmi les hommes s’est 

réalisée au moment où ceux-ci pouvaient le comprendre et l’accueillir. 

L’homme, tourné vers Dieu, peut dès lors, l’appeler PÈRE, et il peut accéder à sa 

divinité ! Et Jésus, celui dont nous célébrons aujourd’hui la naissance, va nous 

montrer ce chemin ! 

 NOËL, c’est le début de l’apothéose de toute la création !  

C’est: l’annonce de cette aboutissement de toute  cette longue évolution ! 

 A tous les humains: joyeux Noël 2020 ! La réalité de cette incarnation his-

torique, nous voulons la célébrer aujourd’hui!                          J.F. 

 

HORAIRE DES CELEBRATIONS 

  EGLISE :   

       dimanche 20 décembre: à 11 heures: MESSE. 

        vendredi 25 décembre:  MESSE DE NOËL . 

  BASSEE : dimanche 20 décembre:  ADAL (?) 

   vendredi 25 décembre :  à 9h30: MESSE DE NOËL .  

 

VISITER NOTRE EGLISE: Chaque jour, nous pouvons y venir prier quelques instants : nous y 

avons exposé et décoré la statue de N-D. Voici donc une occasion qui nous est donnée pour prépa-

rer Noël en ce temps du coronavirus !  

            Y avez-vous songé?  

 

NOUVELLES DE NOTRE PAROISSE DE ROUX 

DECES: Ce jeudi 10 décembre A 10h 30, nous avons fait des adieux chrétiens à 

Augusta MERCKX, au Funérarium Romain. Elle habitait 12, rue de Courcelles 

(home) et était âgée de 97 ans. 

                Ce vendredi 11 décembre, à 11h00, nous avons aussi fait des adieux 

chrétiens à Christienne PALM. Elle était veuve de Franz CARLIER, et âgée de 

94 ans. habitait 34, rue du Wilbeauroux.   

*** 

    CLÉS POUR DÉCOUVRIR NOËL 

    Clé 1 : Débroussailler les signes extérieurs de Noël:  l’arbre, le sapin et 

ses cadeaux. L’arbre vert, signe de vie au cœur de l’hiver, les cadeaux en étant 

comme des fruits. Le cougnou  aussi, ce pain en forme de bébé, dont chacun  va 

pouvoir se nourrir… Le Père Noël, importé des E-U, amplifié par les publicités 

de Coca-cola, vers 1935, est en fait dérivé d’une représentation de Saint Nicolas 

(« Santa Claus ») La date du 25 décembre a été fixée au 4ème siècle à Rome, en 
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surimpression d’une fête du Soleil Victorieux (au solstice d’hiver) : les chré-

tiens manifestaient ainsi leur foi en Jésus, vraie lumière du monde. 

L’appellation française Noël (qui a aussi servi de cri de joie populaire en 

France) vient du latin « (Diem) Natalem » qui veut dire « (jour) natal, de  

naissance »(dès le 12ème siècle : Naë, puis 

Noël). 

Clé 2 : La crèche : la coutume s’est instaurée 

en Occident, de représenter la venue de Jésus 

au monde dans une étable, couché dans une 

mangeoire (appelée aussi « crèche »). Quand, 

au 13ème siècle, en plein essor commercial en 

Italie, François d’Assise a fait jouer ces rôles 

par quelques villageois, c’était pour faire res-

sentir par tous la pauvreté dans laquelle Jésus 

est né. Tous les décors qui ont pu y être ad-

joints, n’ont fait bien souvent qu’atténuer ou 

obscurcir ce message qui était une véritable 

catéchèse… 

...A noter que l’âne et le bœuf viennent, eux, d’un évangile apocryphe relayé 

au 13ème siècle par la Légende dorée de Jacques de Voragine, mais ils peuvent 

rappeler la vision du prophète Isaïe (1, 3), où Dieu dit : « Le bœuf reconnaît 

son maître et l’âne sa mangeoire et Israël, mon peuple, ne me reconnaît pas! » 

Les icônes en ont une tout autre représentation, associant la naissance et la 

résurrection. 

Quant au Coran, il ne parle pas de crèche, mais Marie, miraculeusement  

enceinte, donne naissance à Jésus « dans un lieu éloigné », « au pied d’un  

palmier » (Sourate 19, 22-23), et Jésus parle aussitôt au nom du Seigneur. 

     Extrait d’un article de Christian Deduytschaever.   

Ceci est l’avant-dernier N° de votre abonnement. Pour vous réabonner aux 50 

N°
s
 de 2021 : Vous pouvez verser les 11 euros de celui-ci en utilisant le CCP ci

-dessous, dans la rubrique: Éditeur Responsable. Où encore, en venant régler 

votre abonnement au secrétariat paroissial. 


